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E curantisme du Vatican, sur Rome qui avait besoin d’air, de 
lumière et de liberté, que lui ont donné il y a 51 ans quelques

bre 19V1-
coups de canon... Et maintenant, Rome est le centre du 
monde, par oe que de Rome est partie la délivrance du genre
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humain du joug de la superstition et de l’erreur. Je résume, 
car je n’ai point la prétention de faire de la réclame au maire 
de Rome. En même temps le convent maçonnique poursuit 
ses assises. Toutefois, contrairement à ses habitudes, il fait 
peu parler de lui. On ne sait guère oe qui s’y passe, raison de 
plus pour que les catholiques se défient. Un ennemi est d’au
tant plus dangereux qu'il ne dévoile pas son plan de bataille, 
et les coups qu’il frappe se ressentent plus douloureusement 
par ce qu ’ils ne sont point prévus.

— Il y a, vous le savez déjà, une question Duchesne. Ive 
décret de la Consistoriale, du 1er septembre 1911, défendait 
VHistoire ancienne de l’Eglise de ce prélat dans tous les sémi
naires, soit comme livre de texte, soit comme livre de consul
tation. Il vient d’être étendu, par une circulaire du cardinal 
préfet des Religieux, à tous les ordres et à tous les instituts 
religieux. Je ne veux point analyser le livre en lui-même, le 
décret du cardinal de Laï indique suffisamment les dangers 

! de sa lecture et montre le ipéril qu’elle fait courir à la foi
1 chrétienne. “ C’est pourquoi, dit-il en finissant, la lecture de 
I cette histoire a été jugée périlleuse et même mortelle (anche 
1 esisiale) de telle sorte qu’on doit en défendre absolument l’in- 
1 traduction dans les séminaires, même comme simple texte à 
1 consulter. ” Les catholiques sont avertis, et bientôt les dif-
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1 lé rentes revues montreront aux lecteurs le bien fondé de cette 
1 sorte de condamnation. Pour nous, die existe, cela suffit ; 
1 mais disons quelques mots de la façon dont l’auteur y est

H arrivé.


